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Membres du Bureau de direction 
du Centre d’études franco-canadiennes de l’Ouest (CEFCO) 

 
 

Membres actuels (en date d’avril 2019) 
 
 
 Irène Chassaing est titulaire d’un doctorat en littérature comparée de l’Université Paris III 
ainsi que d’un doctorat en études françaises de l’Université Dalhousie. Depuis juillet 2013, 
elle est professeure à l’Université du Manitoba. Ses recherches portent sur les littératures 
française et nord-américaine du vingtième et du vingt-et-unième siècles; elle s'intéresse  
tout particulièrement au récit du retour au pays natal dans la littérature canadienne 
francophone contemporaine. 
 
Samantha Cook se spécialise en littérature québécoise de la deuxième moitié du 20e siècle, 
spécifiquement l’écriture autobiographique, la sociocritique et le féminisme. En 2014, elle a 
complété son doctorat à l’Université de l’Alberta, où elle a également travaillé comme 
chargée de cours pendant quinze ans. Sa recherche pour sa thèse a mené à la préparation de 
deux articles sur l’autobiographie de Claire Martin. Son travail récent examine le 
fonctionnement du français littéraire dans les contextes linguistiques minoritaires de l’Ouest 
canadien à l’aube du 21e siècle. Depuis 2014, elle est professeure adjointe à l’Université de 
Winnipeg, où elle enseigne la littérature francophone ainsi que des cours de langue.  
 
Lise Gaboury-Diallo, professeure à l’Université de Saint-Boniface, se spécialise dans les 
littératures de la francophonie, dont celles du Québec et du Canada français. Elle a été 
présidente du Conseil international d’études francophones de 2013 à 2015. Membre du 
Bureau de direction du Centre d’études franco-canadiennes de l’Ouest (CEFCO) depuis de 
nombreuses années, elle en assure la présidence par intérim depuis avril 2019; elle est 
également membre du comité de rédaction des Cahiers franco-canadiens de l’Ouest, la 
revue du CEFCO, depuis sa création. Au fil des ans, elle a participé à un bon nombre de 
colloques et a publié de nombreux chapitres, articles et comptes rendus. Elle est également 
l’auteure de recueils de poésie et de nouvelles.  
 
Alan MacDonell, professeur à l’Université du Manitoba, est spécialiste de littératures 
québécoise et franco-canadienne, et a publié des articles dans ce domaine. Également 
spécialiste en traduction, il a collaboré à une traduction de textes de voyage de La Vérendrye 
et travaille actuellement sur une traduction de Sade : Une biographie. 
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Docteure en littérature comparée avec une spécialisation en études littéraires et 
intermédiales, Eftihia Mihelakis est professeure de littérature à l’Université de Brandon. Elle 
a fait paraître La virginité en question ou les jeunes filles sans âge aux Presses de l’Université 
de Montréal en 2017. Ses réflexions principales portent sur les ramifications littéraires de 
l’histoire culturelle en France et au Québec. Son deuxième champ de spécialisation est 
l’histoire de la sexualité au carrefour de la philosophie, de la médecine et de la loi. 
 
Léna Diamé Ndiaye a poursuivi des études en éducation et en littérature avant de bifurquer 
en sciences sociales. Actuellement professeur à l’École de travail social de l’Université de 
Saint-Boniface, il est spécialisé dans les domaines de la santé mentale et de l’enfance; 
l’essentiel de ses publications relève de ces deux domaines. Membre du comité de rédaction 
de la Revue canadienne de service social / Canadian Social Work Review, il a été président, 
de 2014 à 2015, du Comité du travail social francophone en contexte linguistique minoritaire 
de l’Association canadienne de formation en travail social. Également spécialiste de la 
collaboration interprofessionnelle et de la santé en contexte linguistique minoritaire,  il a 
collaboré à plusieurs projets dans ce domaine avec des chercheurs du Manitoba et de 
l’Ontario. Depuis 2013, il s’intéresse de plus en plus aux questions de la francophonie 
canadienne et internationale. Il est rédacteur en chef, depuis août 2016, des Cahiers franco-
canadiens de l’Ouest, la revue du CEFCO. 
 
Patrick Noël est né à Bathurst, dans le nord-est du Nouveau-Brunswick. Après avoir obtenu 
son baccalauréat-ès-Arts avec spécialisation en histoire à l’Université de Moncton, il 
complète une thèse de doctorat sur la dialectique conceptuelle entre épistémologie et 
histoire, sous la direction de Martin Pâquet, à l’Université Laval, en 2014. Après avoir été 
chargé de cours à l’Université de Moncton, à l’Université du Québec à Rimouski et à 
l’Université Laval et chercheur à la CEFAN, il est devenu professeur d’histoire à l’Université 
de Saint-Boniface en 2015. Ses recherchent portent principalement sur la relation entre 
épistémologie et histoire qu’il explore à partir de différentes perspectives : le rôle de 
l’histoire en philosophie des sciences (épistémologie historique), l’histoire et la théorie du 
savoir historique (l’épistémologie de l’histoire) et l’épistémologie historienne ou comment 
les historiens disent leur savoir-faire. Il s’intéresse également à la francophonie minoritaire 
canadienne qu’il explore notamment à travers la problématique de la fonction sociale des 
sciences humaines et à la manière dont celles-ci négocient la tension entre vérité et 
pertinence. Il est l’auteur de plus de trente communications et de vingt publications 
arbitrées. Il a notamment publié aux Presses de l’Université Laval, dans la Revue d’histoire de 
l’Amérique française, dans Recherches sociographiques et dans le Bulletin d’histoire 
politique. 
 
Étienne Rivard est professeur de géographie à l’Université de Saint-Boniface depuis 2016. Il 
est spécialiste des Métis, du métissage et des relations entre autochtones et allochtones au 
Canada. Ses travaux portent également sur les dynamiques francophones à l’échelle des 
Amériques. Il a codirigé, avec Yves Frenette et Marc St-Hilaire, le volume de l’Atlas historique 
du Québec sur la francophonie nord-américaine (2012).  
 
Liliane Rodriguez est professeure à l’Université de Winnipeg, où elle enseigne la linguistique 
et la traduction. Depuis trois décennies, ses recherches portent sur la linguistique et 
stylistique de corpus, la lexicométrie et le bilinguisme. Elle est l’auteure de l’imposant 
ouvrage La langue française au Manitoba (Canada) : histoire  et évolution lexicométrique 
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(Niemeyer, 2006, 520 p.) et d’une centaine de publications. Signalons parmi celles-ci : « Le 
rôle du Godefroy dans la description du français au Canada » (article publié dans un ouvrage 
paru en 2003 à l’École des Chartes de Paris), « Les emprunts au français en anglais du 
Canada » (article publié dans un ouvrage paru en 2008 au Centre d’études linguistiques 
Jacques Goudet), « Joyce’s Hand in the First French Translation of Ulysses »  (article publié 
dans un ouvrage paru en 2023 aux University Press of Florida). L'Ambassade de France au 
Canada lui a décerné le Senior Research Award, et l'Université de Winnipeg, son Exceptional 
Merit Award à sept reprises. Ses recherches faisant référence internationalement, elle a été 
invitée par le Conseil suisse de la science pour évaluer la recherche en sciences humaines. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Membres honoraires 

 
 
Membres fondateurs 
Robert Painchaud†, Université de Winnipeg 
Annette Saint-Pierre, Collège universitaire de Saint-Boniface 
 
Anciens présidents et présidentes du Bureau de direction 
Richard Benoît†, Collège universitaire de Saint-Boniface 
André Fauchon, Collège universitaire puis Université de Saint-Boniface 
Carol J. Harvey, Université de Winnipeg 
François Lentz, Collège universitaire puis Université de Saint-Boniface 
Jules Rocque, Université de Saint-Boniface 
Annette Saint-Pierre, Collège universitaire de Saint-Boniface 
Raymond Théberge, Collège universitaire de Saint-Boniface 
 


